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Editorial 

Comme la matière abonde, ce N°11 
parait assez rapidement après le 
N°10. Personne ne s’en plaindra ! Il 
est vrai qu’au Printemps, nous 
sortons un peu de nos chez nous 
malgré ce sale temps. Nous avons 
une petite pensée solidaire pour nos 
compatriotes de la région qui en ont 

subi les méfaits et particulièrement 
pour  les villages voisins et 
l’entreprise « La Poinçonnaise » ! 
Avec l’espoir que cela ne peut 
qu’aller vers le mieux, nous vous 
invitons à parcourir ces quelques 
lignes, en n’oubliant pas l’invitation 
au pique-nique de fin d’année 

scolaire proposée ci après colonne 
3.                            J-L Phélut-Ribéry 
������������������ 
Un champion originaire de Poinçon 

(2ème  partie) 
Voici la suite de l’interview de Jean-Michel 

Girardeau parue dans le N° précédent 

 Selon toi, quelles qualités 

principales le tir à l’arc suppose 

ou développe ? 

« On peut le supposer, 
essentiellement de la 
concentration, de la maîtrise de soi, 
de l’adresse. Et comme pour la 
plupart des autres sports, du 
respect et de la discipline, qui 
permettent de structurer la 

personnalité. Ce que j’observe 
progressivement chez les jeunes 
que j’encadre chaque mercredi 
après-midi. » 

-Dans quel cadre tu le 

pratiques ? 
« Toujours à la compagnie des 

archers de Fontaine les Ducs qui 

comporte environ soixante 
licenciés. J’appartiens au Conseil de 
Direction. Les entraînements sont 
ouverts quatre soirs par semaine. 
Pour information, il existe mille six   
cents clubs en France. Grâce aux 
performances de nos archers, le 
club se place en 9ème position au 

plan national. Nous organisons bien 
sûr des compétitions et participons 
à des championnats. 

. Ma propre équipe est constituée 

de trois titulaires et trois 
remplaçants. Nos résultats de 2012 
nous ont ouvert l’accès à la 2ème 
division nationale en tir FITA (tir 
olympique à soixante dix mètres) 
pour la saison 2013. » 

Toute modestie mise à part, 

accepterais-tu de nous confier ta 

meilleure performance ? 

« Sans hésiter, c’est celle de 
mon fils, Antoine, que j’ai initié et 
entraîné depuis quelques années. 
Après plusieurs podiums et 
médailles régionaux, il s’est qualifié 
pour les Championnats de France à 
Vittel les deux et trois mars 2013. 

A 12 ans Il y a obtenu une très 
honorable dixième place.  Et tout 
dernièrement il est devenu 
champion de côte d’or en tir 
extérieur. 

 
Merci Jean-Michel, pour ces 

propos qui inciteront peut-être des 

jeunes de Poinçon à explorer ce 
sport. Et, chers lecteurs, s’il y a 
dans vos familles ou vos 
connaissances proches, d’autres 
personnes qui se sont distinguées 
par une activité un peu 
exceptionnelle, merci de nous le 
faire savoir. Nous leur ouvrirons, à 

elles aussi, les colonnes du Petit 
Poinçonnais !  

Jean-Louis Phélut-Ribéry 
  

Un vide grenier réussi 

Quelle chance si l’on considère 
les circonstances désastreuses de 
la météo du printemps. La seule 
journée de plein beau temps de la 

première quinzaine de mai fut ce 
dimanche ! Et comme quelques 
autres vide- greniers voisins 
avaient été annulés pour cause 
d’intempéries, les conditions 
étaient réunies pour un franc 
succès. Ce fut le cas. Le nombre 
très important de visiteurs, 

l’épuisement des ressources du bar  

 vers le milieu de l’après midi en 
témoignent. 
    Tout le monde a aussi remarqué 
une qualité plus importante des 
objets exposés et une 

fréquentation plus grande de 
jeunes familles. 

Et puis, ne nions pas notre 
plaisir d’avoir pu admirer (même si 
elles ne sortent pas de son 
grenier !) les adorables 
constructions miniatures de Jean-
Marie Déchaud, des « Cadoles » en 

bourguignon, parentes des Bories 
en provençal. 

 
Jean-Louis Phélut-Ribéry 

��������������� 

Notez bien 
 

Vendredi 5 Juillet 

Proposé par les jeunes parents du 
village, en association avec l’Amicale 

Ouvert à tous  
Pique-nique sorti des sacs, 

 avec les enfants, 

suivi d’une petite promenade 

champêtre 

Rendez-vous à 18h 45 
Place de la mairie  

avec votre bonne humeur 
Si besoin de véhiculer des personnes 

tél au 0380815736 



Un jeune couple s’installe chez 
nous ! 

Après leurs études loin du 
Chatillonnais Virginie et Damien 
D’Herbonnez viennent de s’installer 
à Poinçon les Larrey. Honneur aux 
dames, écoutons d’abord Virginie  
(27 ans) présenter son itinéraire : 

« j’ai fait mes études à Paris et 
obtenu deux diplômes, l’un de kiné, 
l’autre d’ergothérapeuthe. Exercer 
ces professions dans une grande 
ville n’a pas été mon choix car les 
soins ne sont pas assez variés. 
M’installer à la campagne relevait 
pour moi de l’évidence. Afin de 

pouvoir diversifier largement ma 
pratique, auprès des bébés comme 
auprès des personnes en fin de vie 
et vivre à la campagne près de mes 
racines. » 
Modeste, elle ne le dira pas elle-
même et c’est son mari qui le glisse 
dans la conversation : « Virginie a 

toujours été tournée vers autrui et 
le faire ainsi à travers ce choix 
professionnel lui permet d’appro 
cher son idéal. » Et acheter la 
maison rue de la craie, qui 
« contient » une piscine, lui 
permettra de compléter sa palette 
avec de la balnéothérapie. 

Damien (32 ans), lui, a fait des 
études de gestion d’entreprise à 
Dijon et a changé d’orientation pour 
rejoindre celle de son père qui 
porte son nom.  Fondée par celui-ci 
il y a une trentaine d’années, et 
bien connue dans notre région, elle 

est  dédiée à l’exploitation 
forestière, et spécialisée dans le 
bois pour la pâte à papier et les 
panneaux à particules.  

Même si leur installation et 
leurs débuts professionnels les 
occupent beaucoup, ils essaient de 
préserver du temps pour leurs 

loisirs. Damien est passionné de 
nouvelles technologies  et de 
Mangas japonais. Il avoue être 
un « Geek » (terme d’argot 
américain désignant un  passionné 
d'électronique et d'informatique).   
Virginie, qui travaille une dizaine 
d’heures par jour entre son cabinet 

à Mussy sur Seine et ses séances à 
domicile, tente de préserver son  

goût pour la vie associative. 
Membre du bureau national de la 
fédération des étudiants en 
Kinésithérapie elle continue d’aider 
ses jeunes collègues 
Nos deux nouveaux poinçonnais ont 
aussi pris le temps de faire un 
voyage de noces au Japon, il était 

tentant de recueillir leurs 
impressions. (voir article suivant). 
Et bienvenue à ce jeune couple dy -
namique dans notre village. 
NB : un problème informatique ne nous a pas 
permis de transférer une photo de Virginie 
et Damien, dont c’est l’anniversaire de 
mariage dimanche !  

Jean-Louis Phélut-Ribéry 
������������� 
Un petit tour au Japon ! 

 

« Vraiment très dépaysant ce pays 
s’exclament Virginie et Damien ! » 
Lui, fasciné « à distance » à travers 
son goût pour les Mangas, n’a pas 
été déçu, même s’il est presque sûr 
de ne pas pouvoir y vivre. Elle, pour 
qui ce pays n’aurait pas été un 

premier choix de voyage de noces, 
mais curieuse de nature, a aussi 
beaucoup aimé. 

 
« Nous y avons passé une quinzaine 
de jours précise Damien. Dix jours 
en voyage organisé et quatre de 
façon autonome. » Contrairement 
aux idées reçues, ils n’ont pas 
trouvé la vie urbaine plus 
trépidante que dans une grande 

ville européenne. Ce qui les a 
frappés, et cela correspond en 
revanche à l’image que nous avons 
des japonais, tout semble très 
« cadré », rationnel. Qu’il s’agisse 
de travail, d’éducation, de loisir 
tout est organisé. A la question :  

Perçoit-on dans Tokyo des effets  
de la catastrophe nucléaire ? Ils 

répondent par la négative : « On 
sent des gens sereins, qui ont 

assumé tout cela et qui poursuivent 
leur chemin. » 
Et comment nous considèrent les 
japonais ? En  peu de temps Virginie 
et Damien n’ont pu avoir de 
contacts très développés, mais en 
échangeant avec leur guide, ils ont 
perçus également une fascination 

pour la. France Et ils ont craint de 
constater une certaine déception. 
Pour le Japon, la France y garde 
l’image du pays de l’élégance, du 
raffinement, de la gastronomie…. Il 
semblerait que leur venue chez nous 
les déçoive. Au point que certains 
qui comptaient s’y installer en 

repartiraient ! Deux exemples de 
« désenchantement » :« l’impropre-
té » de nos villes par rapport aux 
leurs où « pas un papier ne traîne », 
et notre sens de l’accueil pris à 
défaut et confinant même à la gros- 
sièreté. A méditer sans doute, mais 
ce constat rejoint hélas, celui 

d’enquêtes internationales !  
Eh bien nous, Poinçonnais, 
accueillons bien ces deux nouveaux 
habitants qui nous ont reçus bien 
chaleureusement. 

Jean-Louis Phélut-Ribéry 
(Immodestie ? Vous jugerez, mais je ne 
résiste pas au plaisir de faire partager aux 
poinçonnais mon 2ème prix au concours de 
poésie de la bibliothèque de Chatillon !) 

Loin là 
 
Aller là-bas 
On pourrait 
 

Le temps vague 
Les lumières dérivent 

 
Désir sans attente 

 
Errer ici 
On pourrait 
 

Ecume des places 
Echo des murmures 

 
Mais partir 
Est vain 
 
Et rester 
Sans surprises 
 
Alors 
Avancer       sur le chemin des mots 
Rêver            au large 

La vie navigue 



 
  
 

  


